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Priorité pour le Québec

Récemment, j’ai trouvé à 
l’École de rang l’édition spéciale 
de la revue Entreprendre qui a été 
publiée en 2012. Bien que datant 
de 3 ans, les opinions émises par 
environ 100 personnes toutes 
très impliquées dans le milieu 
politique, des affaires, culturel et 
institutionnel, sont encore très 
actuelles. Dans les opinions que 
chacun(e) ont émises sur les 
problèmes et les défis du Québec, 
ils sont tous d’accord que le secteur 
le plus important est l’éducation. 
Il faut diminuer le décrochage 
scolaire particulièrement chez les 
garçons et augmenter le taux de 
diplomation en réduisant l’âge 
où les jeunes seront diplômés. 
Un effort concerté de tous les 
intervenants est nécessaire pour 
réaliser cet objectif. 

Je pense que l’aide aux devoirs 
et la supervision des parents sont 
les 2 moyens les plus efficaces 
pour que les jeunes ne se laissent 
pas dépasser par l’ampleur de la 
tâche et choisissent le décrochage. 
Passons le message et apportons 
notre aide si minime soit-elle 
lorsque l’occasion se présente.

Guy Archambault
Président

ÉDITORIAL Ne manquez pas nos prochaines conférences

avec M. Michel Létourneau,  
architecte et historien,

le mardi 12 avril 2016 à 19 h
à la salle de l’Institut canadien
16, rue St-Pierre, Saint-Charles-sur-Richelieu

L’histoire de l’architecture
en Nouvelle-France 
(avec projections)

avec M. Serge Lusignan,  
natif de Saint-Charles-sur-Richelieu,

le mardi 10 mai 2016 à 19 h
à la salle de l’Institut canadien
16, rue St-Pierre, Saint-Charles-sur-Richelieu

Il nous présentera son roman historique qui 
est le fruit de ses recherches généalogiques 
et historiques. Le livre P’tit caillou de Lusignan
raconte comment Johan Amiault a quitté la petite
ville de Lusignan en France et est venu en 
Nouvelle-France pour échapper aux persécutions.

Coût : 3 $ / membres  •  5 $ / non-membres

Pour informations : 450 787-9719 • 450 584-2292
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VIE DE LA SOCIÉTÉ

trouvée la JARRE brisée qui figure dans nos armoiries.
Malgré des circonstances défavorables, le potier 
Bélanger aurait exercé son métier difficile pendant 
plus de trente ans. Il possédait deux lots de 60 pieds 
par 60 pieds avec sa boutique et son fourneau. On 
trouve dans le livre de Gaumond-Martin une bonne 
description du travail éreintant de ces potiers aux 
pages 57 à 67.
Quand il a commencé, cette industrie faisait vivre 
une vingtaine de familles.  Mais elle connaissait déjà 
le déclin à cause des produits plus raffinés venant 
d’Angleterre. Il est heureux que cette maison soit 
restée debout depuis plus de 150 ans.

MAISONS À VALEUR PATRIMONIALE

 Les mois de novembre, décembre et janvier 
furent bien remplis avec la rédaction des textes pour 
bonifier les fiches de 45 maisons de Saint-Denis et 
de 33 de Saint-Charles. Cet outil nous permettra de 
mieux connaître notre patrimoine et de le protéger. 
Avec les modifications de la loi sur la protection du 
patrimoine de 2012 qui a donné aux municipalités le 
pouvoir de protéger et de promouvoir le patrimoine 
sur leur territoire, les propriétaires des maisons 
anciennes peuvent demander que leur maison soit 
citée pour que leur valeur soit reconnue.

Les textes de ces fiches sont fort intéressants pour 
nos membres et surtout pour les propriétaires. Nous 
en publierons un dans chaque numéro de ce bulletin. 
Ce mois-ci :

  Maison du potier Bélanger, 162 rue Yamaska 

Cette humble maison, de style québécois, a été 
construite avant 1830. Elle a abrité l’un des derniers 
potiers de Saint-Denis, entre 1840 et 1888. Elle figure 
dans l’ouvrage remarquable de Michel Gaumond 
et Paul-Louis Martin « Les Maîtres-potiers du Bourg 
Saint-Denis 1785-1888 ». C’est peut-être là qu’a été 

Activités “POLITIQUES” des ONG

 Par l’ARC (Agence de Revenu du 
Canada), le gouvernement vérifiait depuis 
longtemps si les ONG et les OSBL (dont notre 
société fait partie) ne dépassaient pas plus de 
10% de temps et d’énergies à des activités 
politiques. 

 Parce que nous avons été fondés (tout 
comme la Maison des Patriotes) pour faire 
connaître et admirer les Patriotes, nous avons 
toujours été convaincus qu’on nous surveillait 
et qu’on ne pouvait avoir le privilège de donner 
des “reçus d’impôt. Voilà que le 20  janvier 
dernier, la nouvelle ministre du Revenu, Diane 
Lebouthillier, annonçait que l’ARC mettra fin à ces 
vérifications.  Citons le texte du communiqué : 
“Les organismes de bienfaisance jouent un rôle 
essentiel dans notre société... Elles apportent 
une précieuse contribution au débat public et à 
la politique publique.” 
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L’HISTOIRE DE QUÉBÉCOIS CÉLÈBRES

Deux frères Évêques et des Soeurs BÂTISSEUSES.

 Nous ne connaissons pas assez la glorieuse 
histoire des nôtres qui ont bâti de grands pans de 
l’Amérique. Par exemple, qui sait que le curé de 
Saint-Charles au temps des Patriotes a été, avec son 
frère, un grand bâtisseur, très méritant, dans ce qu’on 
appelait l’ORÉGON, dans les années 1840 et jusqu’en 
1890 ?

 Les évêques François-Norbert et Augustin-
Magloire BLANCHET ont en effet bâti de toutes pièces 
les œuvres de bienfaisance de l’Église catholique 
dans les états actuels de l’Idaho, du Montana, de 
Washington et de l’Orégon proprement dit. 

 Et ils l’ont fait grâce au concours des Soeurs 
de la Providence, les religieuses fondées par Émilie 
Gamelin, l’amie des Patriotes. Parmi ces soeurs a 
brillé ESTHER PARIZEAU, née à Saint-Martin de 
Laval, fille d’un charpentier. Son père l’a présentée au 
noviciat : “Je vous amène ma fille Esther... Elle peut 
lire, écrire, calculer avec précision, coudre, cuisiner, 
filer et exécuter tout autre travail domestique. Elle 
a appris la charpenterie de moi et peut manipuler 
le marteau et la scie aussi bien que je le peux; elle 
réussit tout ce qu’elle entreprend.”

 Cette femme forte, connue dans l’Ouest 
comme Mother Joseph, a en effet construit de ses 
mains de nombreux hôpitaux, écoles et résidences 
jusqu’à sa mort en 1902. Les gens de la région ont 
tellement gardé un bon souvenir de son dévouement 
qu’ils l’ont nommée comme deuxième “FONDATRICE” 
de l‘État de Washington, de sorte qu’elle a sa statue 
au Capitole de la capitale fédérale. Et ils ont créé un 
JOUR FÉRIÉ à sa mémoire le 16 avril, date de sa 
naissance en 1823.

LACORNE SAINT-LUC
  
 Depuis le 13 février, le “surhomme” dont 

nous avons déjà parlé, Luc de la Corne Saint-
Luc, est à l’honneur au musée de la Pointe-à-
Callière.  Sous le titre “Fragments d’humanité”, 
cette exposition rappelle entre autres l’exploit de 
cet homme qui a fait naufrage avec L’AUGUSTE 
le 15 novembre 1761 au Cap-Breton et qui a 
marché ensuite jusqu’à Québec où il est arrivé 
au printemps.

 On trouve dans l’exposition le “Journal” 
où il raconte son expérience : c’est le premier 
texte écrit par un Canadien et publié sous forme 
de livre au Québec par Fleury Mesplet.

 Nous parlons de cet homme parce que 
son père a eu un rôle dans l’évolution de la 
seigneurie de Saint-Denis. Et que son cousin 
René Pécaudy s’étant noyé dans 
le naufrage, notre seigneurie 
est passée dans les mains 
de ses deux soeurs. 
Celles-ci ont marié 
des nobles appelés 
Thomas Taschereau 
et Joseph Boucher.  
Ces deux couples ont 
donné leurs noms aux 
rues de notre village 
: Sainte-Catherine, 
Saint-Charles (pour 
Charlotte), Saint-Joseph, 
Saint-Thomas.

 Pointe-à-Callière, une belle sortie à faire 
d’ici le 8 janvier 2017 à Montréal. 

René Pécaudy s’étant noyé dans 
le naufrage, notre seigneurie 
est passée dans les mains 
de ses deux soeurs. 

Charlotte), Saint-Joseph, 
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ÇÀ ET LÀ

La maison CHÉNIER-SAUVÉ

 
Enfin, après quelques années 

d’hésitation, le gouvernement du
Québec et la ville de Saint-
Eustache ont décidé de préserver 
cette maison habitée dans les 
années 1830 par le Patriote Jean-
Olivier Chénier, puis plus tard par 
d’autres politiciens importants dont 
le premier ministre Paul SAUVÉ, 
qui a succédé à Duplessis et qui a 
ouvert le chemin à la “Révolution 
tranquille”.

On y trouvera une exposition 
sur les politiciens qui ont occupé 
cette maison. Nous sommes 
heureux de ce dénouement, car 
c’est là qu’ont vécu aussi Pierre de 
Bellefeuille et son épouse Thérèse 
ROMER, la fondatrice de l’APMAQ 
(Amis et propriétaires de maisons 
anciennes).

Il faut se méfier
de FACEBOOK

On ne le croira pas, mais il 
faudrait éradiquer Facebook pour 
sauver la démocratie.  C’est ce 

Un BAIN  musical
à Saint-Bernard

Encore une fois “Chantez-vous 
bien chez nous” a été un succès, 
les 19-21 février à Saint-Bernard de 
Michaudville. Grâce au bon travail 
de Michel Riopel et de son équipe.

Ceux qui ont 
pu se rendre à 
la “confiture” (la 
jam) du samedi 
après-midi ont 
bien apprécié 
ce bain musical 
: pendant trois 
heures, sans interruption, on a 
entendu une vingtaine de musiciens 
jouer des airs du folklore québécois, 
des mélodies irlandaises, des 
mélopées celtiques etc.

J’y ai compté 4 violons, 7 accor-
déons, deux claviers, un ukulélé, 
un piano, 3 guitares, un tambour 
amérindien, un boramh de l’Inde, 
deux joueurs de cuillères etc.

Des gigues, des chansons 
connues, certains y vont de la 
voix, quelques-uns se lèvent et 
esquissent un pas de danse. 

C’est à la fois amusant, tonifi ant et gratifi ant !
GÉNÉALOGIE   

Avez-vous des Patriotes dans vos 
ancêtres ? Nous songeons à une 
ré-impression de  la publication“ 
Familles et descendants de 300 
Patriotes”  

qu’affirme le programmeur Richard 
Stallman, celui qui a fondé le 
mouvement pour le logiciel libre. 
(Le Devoir, 14 mars)

 
De passage au Québec à la

mi-mars, il invite les gouver-nements 
et les citoyens à prendre conscience 
des dangers des entreprises 
privées géantes développées par 
Microsoft et Apple. Ces systèmes 
informatiques privateurs sont 
devenus des outils de contrôle qui 
mettent en danger la vie privée 
et même la démocratie. Assez 
incroyable, n’est-ce pas ?

 
M. Stallman a mis au monde en 

1999 une encyclopédie participative 
en ligne qui a ouvert la voie à 
Wikipedia deux ans plus tard.

COTISATION de 2016

La Société d’histoire des 
Riches-Lieux vous remercie 
pour la promptitude que vous 
avez mise à renouveler votre 
abonnement. Pour ceux et 
celles qui ne l’auraient pas 
encore fait, Guy Archambault, 
président, aura le plaisir de vous 
téléphoner prochainement pour 
prendre de vos nouvelles.

Pour ceux qui n’ont pas 
encore renouvelé leur cotisation, 
il est temps  de le faire si vous 
voulez continuer à recevoir le 
bulletin L’ÉCHO




